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AVANT-PROPOS


Charlotte est mannequin depuis l’âge de 17 ans. Malgré une carrière florissante, elle subit un burn-out carabiné qui la mènera à une véritable quête de sens. C’est ainsi qu’elle découvre la liberté de communication et d’interaction que lui offrent les médias sociaux. Grâce à son compte @chamellow, elle devient influenceuse green et prône une écoresponsabilité sexy et accessible. Elle exprime son amour pour l’art et son souci de l’environnement, mais sa mission ne s’arrête pas là ; pour concrétiser son engagement, elle fonde une association visant à encourager et sensibiliser les influenceur · ses à la cause écologique : en 2021, Aware Collective est né !


Parolière, journaliste et copywriter, sa sœur Camille est une autrice éclairée qui préfère œuvrer dans l’ombre… Depuis la création de leur blog Coco Cactus, elles expriment leurs idées communes grâce au pouvoir des mots. Écho de leur engagement, ce guide les fait parler d’une seule voix.


DEUX SŒURS, DEUX CŒURS À L’UNISSON, UNE SEULE VOIX.






À NOTER
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L’association Aware Collective a été créée par @chamellow en 2021 pour rendre l’écoresponsable désirable, porter des messages positifs et inspirants autour de l’écologie et impliquer les influenceur·ses en leur faisant prendre conscience de leur rôle crucial.


• L’idée ? Donner des clés et des chiffres précis. Mettre en lumière des savoir-faire locaux, éthiques et responsables tout en reprenant les codes des voyages de presse.


• L’objectif ? Rassembler les influenceur·ses et les sensibiliser à l’écologie pour diffuser ces valeurs essentielles. Ensemble, nous nous adressons à des millions de personnes.


• Le format ? Des journées de sensibilisation à Paris réunissant des dizaines de créateurs et créatrices de contenus et des voyages thématiques accessibles en train.


Aware Collective a déjà organisé plusieurs périples, notamment sur le thème de la mode écoresponsable, au cœur des Cévennes, et sur le vin face au changement climatique, en Provence. Il tarde à toute l’équipe de concrétiser les projets de 2024, il reste encore tant de sujets à découvrir ! Peut-être feras-tu partie de la nouvelle vague d’invité·es ?  [image: ]





L’utilisation de la première personne du singulier est donc parfaitement assumée pour aller dans cette direction. Parce que finalement, dans l’engagement, il y a cette idée que l’on ne fait qu’un. JE, c’est NOUS, quels que soient nos parcours, nos envies, nos attentes, nos ambitions, une chose est sûre, ensemble, il faut faire front ! L’unité face aux enjeux, c’est le défi de toutes les générations.


Aussi récente soit-elle, l’influence des réseaux sociaux détient une réelle responsabilité sur le monde qui nous entoure. Elle a la capacité de façonner les opinions, de provoquer les changements et de créer des mouvements. Notre guide est un outil destiné à toutes celles et ceux qui souhaitent utiliser ce pouvoir pour avoir un impact positif sur l’environnement et adopter un mode de vie plus responsable. À travers notre expérience, nous partageons des conseils pratiques, des idées inspirantes, mais aussi des stratégies concrètes pour faire évoluer ton profil et par la même occasion informer ta communauté. Notre élan, c’est l’amorce du changement. Pas de langue de bois, pas de propos culpabilisant, juste l’envie d’apporter notre pierre à l’édifice tout en ayant bien conscience que nous sommes loin d’être parfaites.


UNE QUÊTE DE SENS FÉDÉRATRICE.


Transcender les likes pour que l’influence soit porteuse de sens, ne plus vouloir à tout prix gagner en popularité, mais essayer d’ouvrir les yeux d’une génération qui peut tout changer, rassembler autour de valeurs essentielles et réussir à provoquer une évolution au sein même des marques… telle est notre volonté ! Pour nous, ce projet concerne les jeunes générations ! Quels que soient nos vies, nos rêves et nos ambitions, nous avons tous et toutes un avenir commun et devons affronter les problématiques qui vont avec. Alors, d’une seule envolée, nous souhaitons encourager des lecteurs et des lectrices de tous les horizons, transmettre nos connaissances, créer de l’empowerment, mais également alerter… Parce que oui, l’urgence climatique est bien là, et elle nous regarde droit dans les yeux. Notre arme à tous et toutes, c’est l’espoir. Et pour toutes celles et ceux qui en manquent cruellement, nous sommes là pour le semer. Ce que l’on veut ? Rallumer les étoiles qui brillent en chacun·e de nous. Réaliser qu’on détient un super pouvoir, c’est de l’ordre de la magie… Et pourtant à y regarder de plus près, utiliser les réseaux sociaux à des fins bénéfiques est à la portée de tous et toutes !










INTRODUCTION


Cher lecteur, chère lectrice,


Bienvenue… et merci. Dans un monde où les vidéos de quelques secondes inondent nos feeds et captivent notre temps d’attention, quel bonheur de croire encore au pouvoir des mots, à l’énergie fédératrice de la lecture et au savoir qu’elle procure !


La tâche n’est pas facile, soyons honnêtes : comment rendre un livre sur l’écologie attrayant à l’ère de la toute-puissance digitale ? Le sujet est aussi crucial que complexe… Il est important de trouver un prisme novateur pour ne pas tomber dans l’ennui et la didactique perplexe. Alors, parlons clairement : ici, tu ne trouveras pas de longs graphiques soporifiques, de morales culpabilisatrices ou encore de théories difficiles d’accès. Notre but, c’est de t’apprendre des faits marquants, de te transmettre des messages puissants et de te donner les clés pour aller au bout de tes convictions.


On assimile souvent les réseaux sociaux à une sorte de légèreté et d’inconscience… D’ailleurs, on nous demande parfois : pourquoi utiliser les réseaux pour parler d’un sujet aussi sérieux que l’écologie ? La réponse est simple : parce que le métier d’influenceur·se est l’un des plus convoités par la jeunesse actuelle. Nous, les influenceur·ses, avons donc une carte essentielle à jouer. Nous devons encourager la population avec du contenu positif loin de l’anxiété ambiante, redonner à notre génération de l’espoir… et le pouvoir !


Parce que oui, la vérité est âpre : en parvenant à la neutralité carbone, nous freinerions le réchauffement climatique, mais certains effets seraient malgré tout irréversibles. C’est notre réalité. Mais la chance que nous avons, c’est de pouvoir agir, ENSEMBLE.


Quelques années en arrière, les mouvements sociaux et les changements de paradigme étaient initiés par les politicien·nes, les artistes ou encore les activistes. Aujourd’hui, on assiste au règne des tweets, des vidéos TikTok ou des photos sur Instagram qui, en atteignant des millions de personnes en quelques secondes, font de chaque influenceur·se un leader potentiel, voire un catalyseur du changement.


NOUS POUVONS AGIR, ENSEMBLE.


Tu te dis peut-être… Quel est l’intérêt pour les influenceur·ses ? Pourquoi ne pas continuer à poster ce qui fonctionne bien ? Pourquoi prendre des risques ? Crois-en notre expérience, la raison principale est hautement désirable : être à l’initiative et donc à la pointe du changement. Dans l’arène des médias sociaux, autant être « Gladiator » et aligner sa conscience éthique avec son audience, quitte à dévoiler son imperfection, ses craintes et ses doutes. Et ce changement est possible, même en cours de route. Chaque clic, chaque like, chaque partage détient un pouvoir très convoité. Et ce pouvoir est dans les mains de la jeunesse… Toi ! Cette nouvelle génération ne demande qu’à se réveiller… et se révéler ! L’influence est donc une flamme à attiser pour rallumer l’espoir qui ne se trouve qu’à portée de scroll. Mais on l’admet, le défi est balaise. L’influence ce n’est pas seulement Kim Kardashian, Léna Mahfouf ou encore Squeezie. Elle n’est pas réservée à des stars aux millions d’abonné·es qui font la une des magazines. L’influence est nichée en chacun·e de nous, prête à inspirer, informer, divertir et, si tu le souhaites, peut-être même changer le monde !


Alors, comment allier convictions environnementales et algorithmes Insta ? Comment naviguer dans un océan déchaîné de likes et de commentaires tout en gardant le cap sur l’essentiel ? Ce livre, nous le concevons comme une boussole éthique dans l’ère numérique. Il est destiné à une jeunesse qui cherche un guide pratique ou une source d’inspiration pour aller au bout de son engagement. Car être jeune ne signifie pas être naïf·ve. Être jeune, c’est avoir une voix qui porte, une énergie sans faille et l’envie de faire bouger les choses ! Et pour nous, quel honneur d’apporter notre pierre à l’édifice, il n’y a rien de plus gratifiant que de mettre son expérience au service des autres, surtout pour une cause aussi noble. Comme nous l’avons déjà dit, il est important pour nous de parler d’une seule voix, à la première personne, car malgré nos différences et nos anicroches, nous ne sommes qu’un·e face à l’ampleur de la situation. D’une seule impulsion, nous souhaitons exprimer l’importance de l’union dans ce combat universel.



UN GUIDE ÉTHIQUE ET PRATIQUE DES RÉSEAUX SOCIAUX.


Prépare-toi donc à embarquer dans une sacrée aventure et à devenir l’influenceur·se écoengagé·e que le monde attend ! Et n’oublie jamais que ton super pouvoir, tu l’exerces à coups de posts, de stories et de partages. À toi de jouer !
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PARTIE 1


INFLUENCE ET ENGAGEMENT,




LES BACKSTAGES D’UN COMBO GAGNANT













ÊTRE INFLUENCEUR·SE
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Il y a encore dix ans, dans une cour de récré, à la question banale « qu’est-ce que tu veux faire quand tu seras plus grand·e ? », les enfants répondaient des étoiles plein les yeux et le sourire rêveur, « pompier·ère, astronaute, vétérinaire ou danseur·se étoile ». Aujourd’hui, un nouveau métier souvent non identifié caracole en tête de liste : « Plus tard, je serai influenceur·se. » Imagine la tête de la maîtresse !


Mais est-ce vraiment un métier ? En quoi cela consiste-t-il ? Existe-t-il une formation ? Et d’ailleurs, commençons par le commencement : c’est quoi un·e influenceur·se ?


Le Parlement français s’est risqué à en écrire une définition : « Influenceur, individu exprimant un point de vue ou donnant des conseils, dans un domaine spécifique et selon un style ou un traitement qui lui sont propres, à une audience spécifiée. » Mais après tout, ça ne nous dit pas grand-chose…


Pour bien comprendre, mieux vaut parler concrètement. La réalité cache une vérité un tantinet plus complexe, mais ô combien passionnante ! Quand on y pense, l’influenceur·se existe sous différentes formes depuis des siècles, se transformant à travers les époques, de personnalité politique à véritable gourou en passant par célébrité hollywoodienne… Jusqu’à devenir aujourd’hui un individu ordinaire ! Eh oui, l’influence est le fruit d’une longue évolution. Et pourtant le mot n’est rentré dans le dictionnaire qu’en 2021 !


Alors dans ce chapitre, je vais mettre la main à la pâte, poser les bases, rendre à César ce qui est à César, compléter le puzzle… et arrêter d’utiliser des expressions ringardes. Alors, d’où vient l’influence ? Ça existait avant les réseaux sociaux ? Qu’est-ce qui a changé ? C’est la faute à l’iPhone ? Et ce serait quoi l’influenceur·se idéal·e d’aujourd’hui ?


Allez, ne sois pas impatient·e, je rentre tout de suite dans le vif du sujet…


Influenceur·se story


Une image vaut mieux qu’un long discours, non ? Alors voici en cinq pictogrammes l’histoire de l’influence :
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Et pour celles et ceux qui aiment les grandes épopées ou qui ont la nostalgie des histoires de père Castor, je vais tâcher de présenter huit grandes icônes de l’influence, à travers huit époques différentes.


Le swag des premiers influenceurs sous l’Antiquité


Replonge-toi dans tes bons vieux cours de philo… Te souviens-tu des sophistes et de leurs disciples ? À l’image de Protagoras, ces professeurs de la rhétorique et de la morale avaient tellement de fame qu’ils donnaient des cours particuliers au prix fort.


Leurs détracteurs, dont Platon faisait partie, estimaient qu’ils n’avaient pour objectif que la persuasion d’un auditoire. Que ce soit dans les assemblées politiques ou lors des procès en justice, ces maîtres de l’éloquence développaient des raisonnements dont le but était uniquement l’efficacité persuasive, et non la vérité. À ce titre, leurs raisonnements contenaient souvent des vices logiques, bien qu’ils paraissent à première vue cohérents : on les appelle des « sophismes ».


Joue-la comme Paul III à la Renaissance


Ça risque d’un peu te surprendre, mais l’un des premiers influenceurs et créateurs de contenus était… le pape lui-même ! What ?


Paul III est né en 1468. Lors de sa papauté, l’Église était en plein divorce : les catholiques d’un côté, les protestants de l’autre. Pour garder les chrétiens du côté de l’Église catholique, il décida d’inonder l’Europe d’images religieuses alléchantes…


Oui, oui. Tu as bien lu : des images alléchantes ! Elles représentent des saint·es à moitié nu·es, des dorures à foison, des illusions et des effets spectaculaires dans chaque tableau, chaque façade d’église, chaque visage. C’est ce qu’on appelle… l’art baroque ! Et il a été stimulé par Paul III pour « influencer » les fidèles, partager un point de vue, et les faire adhérer à sa communauté.


Tiré par les cheveux, me diras-tu ? Attends, ce n’est pas fini !


Napoléon, thug de l’Empire


Fun fact : en cherchant « influenceur » sur le site du Monde, le premier article qui sort est « Napoléon l’influenceur ».


As-tu déjà vu le portrait de Napoléon, fièrement en train de gravir le col d’une montagne ? Ce tableau, présent dans les livres d’histoire de chaque écolier et écolière français·e, s’appelle en toute simplicité Bonaparte franchissant le Grand-Saint-Bernard, et il a été peint à la demande de Napoléon par Jacques-Louis David entre 1800 et 1803. Ce tableau est loin d’être anodin. Deux informations sont drôles à son sujet.


Premièrement, l’image fière et conquérante de Napoléon est très, mais alors très éloignée de la réalité des événements. Non… il n’avait pas un fougueux cheval blanc, mais plutôt une mule fatiguée. Sa cape ne tournoyait pas dans les airs comme un jour de shooting de mode, il était emmitouflé dans des couvertures de laine, la tête rentrée dans les épaules, endurant le froid. Autrement dit, Napoléon savait bien mettre en scène sa vie, choisir les bons accessoires et le bon cadrage pour se présenter sous un jour plutôt radieux.


Deuxièmement, ce portrait, il en existe des dizaines de versions. Oui, oui, Napoléon a demandé à l’artiste d’en peindre plusieurs exemplaires, qui ont ensuite été copiés encore et encore… Aujourd’hui, on le retrouve dans presque tous les pays d’Europe, et même dans plusieurs musées de France !


Eh bien voilà, si tu l’ignorais, Napoléon était un control freak de la communication et de sa propre image !


Queen V au Royaume-Uni


Vers la fin du xixe siècle, la reine Victoria a régné pendant soixante-trois ans sur le Royaume-Uni, presque autant que notre chère Elizabeth II et ses soixante-dix ans de règne. Sauf qu’à cette époque, être reine lui permettait d’avoir une influence immense, dont elle usa et abusa allègrement.


Une anecdote de son règne va te surprendre… Jusqu’au 10 février 1840, les femmes portaient des tenues colorées le jour de leur mariage. Selon les coutumes, la souveraine devait se marier en rouge, symbole de la dignité de monarque. Mais la reine Victoria a changé le game. L’histoire raconte qu’elle était tellement amoureuse de son fiancé qu’elle n’avait pas voulu l’éclipser le jour J. Elle aurait donc choisi une robe plus modeste, évoquant sa pureté et sa virginité. En arrivant devant l’autel en robe blanche, elle ne se doutait pas qu’elle lancerait une mode encore bien en place aujourd’hui ! Les robes blanches ont été par la suite réservées aux femmes riches et se sont peu à peu démocratisées. Si bien qu’aujourd’hui, en Occident, on ne s’imagine pas se marier autrement qu’en blanc ! Who runs the world ?


Le sac (Grace) Kelly


Grace Kelly était la comédienne fétiche d’Alfred Hitchcock. Elle remporta l’Oscar de la meilleure actrice en 1955 grâce à son rôle dans Une fille de la Province. Elle mit fin à sa carrière à l’âge de 27 ans pour épouser le prince Rainier III et devenir ainsi princesse de Monaco. Son charisme et son élégance en ont fait une icône hollywoodienne.


L’histoire raconte que la princesse aurait utilisé un sac de la maison Hermès pour cacher son ventre arrondi des paparazzis. La dissimulation a créé l’effet inverse et répandu la rumeur d’une grossesse dans le monde entier. L’image de Grace a fait le tour du monde et tous les yeux étaient rivés sur le sac qui fut alors rebaptisé… Le Kelly. Une légende est née !


Aujourd’hui encore, on trouve ce sac au bras de toutes les it-girls.


The Rachel, star capillaire du petit écran


S’il y a bien une série culte dans les années 1990, c’est Friends ! Avec ses dix saisons, et ses cinquante-deux millions de téléspectateurs et téléspectatrices devant l’épisode final, la sitcom a profondément marqué son époque. D’ailleurs, on connaît tous et toutes Monica, Ross, Phoebe, Chandler, Joey… et Rachel ! Et c’est le personnage de Jennifer Aniston qui va aujourd’hui attirer notre attention.


Sais-tu qu’elle a clairement influencé toute une génération en lançant une mode interplanétaire ? Et cela simplement grâce à sa coupe dégradée — et son balayage californien — surnommée The Rachel, en toute simplicité… L’actrice vient pourtant de révéler qu’elle détestait cette coiffure dont l’entretien lui paraissait épouvantable. Pas facile d’être culte !


Elle est toujours en Vogue


Si VOGUE a été créé en 1892 à New York, ELLE a vu le jour en 1945, peu après la guerre et l’adoption du droit de vote des femmes en France. Leur point commun ? Depuis leur création, ces magazines FONT la mode. Ils définissent les tendances, imposent leurs diktats et offrent une fenêtre sur un luxe inaccessible à la majorité de leurs lecteurs et lectrices. Ils jouent un rôle considérable dans la définition des canons de beauté pour le meilleur… et parfois pour le pire !


Leur stratégie consiste à cultiver le désir grâce à l’esthétisme de leurs photos et de leur mise en page. Les rédacteurs et les rédactrices en chef de ces magazines sont d’ailleurs considéré·es comme des leaders d’opinion à l’image de la toute-puissante Anna Wintour. Tout comme les médias sociaux, ils sont une plateforme dans laquelle les marques investissent pour faire de la publicité destinée à une audience ciblée.


Et le clan Kardashian cassa Internet…


2,3 millions de dollars… Ce serait le montant demandé pour un post sponsorisé sur le compte de Kylie Jenner. Élevées au rang de stars internationales grâce à leur show de téléréalité nommé L’incroyable famille Kardashian, les célèbres sœurs sont toutes quatre dans le top 11 des influenceur·ses les plus puissant·es et les plus cher·ères du marché en 2023. Véritable phénomène de masse, elles partagent leur vie dans les moindres détails, de leur programme audiovisuel à leur compte Instagram, ce qui crée un attachement particulier au téléspectateur, à la téléspectatrice et à leur communauté d’abonné·es. Cela leur donne presque une impression de proximité, une envie d’identification et provoque ainsi une incontestable vague d’influence !


LES RÉSEAUX SOCIAUX ET MESSAGERIES LES PLUS VISITÉS CHAQUE MOIS EN FRANCE EN 2023


Verdict : bien que l’influence ait existé de tout temps, les réseaux sociaux nous ont fait passer dans une autre dimension. Ce qui touchait des milliers de personnes hier, et cela sur des mois, voire des années, en impacte aujourd’hui des millions… et en l’espace de quelques minutes ! Ce que nous montrent les sommes colossales empochées par le clan Kardashian, c’est que les grandes marques ont bien compris le pouvoir des réseaux sociaux. Elles sont prêtes à investir plusieurs millions de dollars pour un seul post en sachant pertinemment qu’elles y gagneront. De plus, l’influenceur·se offre un marketing personnalisé. Il y a encore quelques années, on devait regarder toutes les publicités à la TV pour suivre son programme préféré. Aujourd’hui, en choisissant qui on suit, on guide les publicitaires vers nos attentes, ce qui leur permet d’atteindre leur cible aisément.


Il y a une différence d’échelle par rapport aux générations précédentes. Mais également une différence d’approche. La nouvelle influence transcende les pays, les cultures et les langues. Aujourd’hui, la planète est connectée, la dynamique a changé et tout le monde est un·e influenceur·se potentiel·le, de la vedette millionnaire à Los Angeles à… Jules, notre voisin de palier. Un·e influenceur·se est considéré·e comme un·e expert·e dans son domaine, qui inspire confiance et dont on se sent proche. Tout à la fois, l’influenceur·se crée du contenu et est un véritable leader d’opinion.




À NOTER
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La création des réseaux sociaux, c’est très récent : Facebook est né en 2007, Instagram en 2010, Snapchat en 2011 et TikTok en 2016 !
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EN CHIFFRES




• En chiffres En moyenne, 59,4 % de la population mondiale utilisent les médias sociaux au moins une fois par jour1.


• Deux tiers des jeunes (18-25 ans) suivent des influenceur·ses sur les réseaux sociaux2.


• 45 millions de Français·es se connectent tous les jours sur les réseaux sociaux3.








Influenceur·se, késaco ?


Ça y est, après plusieurs téléportations dans la fresque historique de l’influence et la découverte de ses temps forts, on y voit plus clair. Retour vers le futur pour définir concrètement qui sont les influenceur·ses, ces nouveaux gourous du quotidien faisant la pluie et le beau temps dans tous les domaines.


Quelques définitions


C’est en 1955, dans Influence personnelle de Elihu Katz et Paul Lazarsfeld4, qu’on parle pour la première fois d’influence et de leaders d’opinion. Ce livre donnait la preuve que, en tant que consommateur ou consommatrice, on a tendance à suivre les recommandations des personnes qu’on connaît ou en qui on a confiance. C’est le fondement du marketing d’influence !


Mais de nos jours, il faut bien l’admettre, définir ce qu’est un·e influenceur·se est complexe pour la communauté académique…


La preuve : c’est seulement en 2021 qu’apparaît le terme influenceur dans le Larousse !


« Influenceur, influenceuse :


1. Personne qui, par sa position sociale, sa notoriété ou son exposition médiatique, a un grand pouvoir d’influence sur l’opinion publique, voire sur les décideurs.


2. Spécialement : Personne qui, en raison de sa popularité et de son expertise dans un domaine donné (mode, par exemple), est capable d’influencer les pratiques de consommation des internautes par les idées qu’elle diffuse sur un blog ou tout autre support interactif (forum, réseau social, etc.). »


L’Autorité de régulation professionnelle de la publicité s’est également lancée dans sa propre définition :


« Un individu qui crée du contenu, exprime un point de vue, dans un domaine spécifique, avec un style qui lui est propre avec des engagements réciproques (contrepartie en nature ou paiement). »


Mot compte triple


Les influenceur·ses, tout le monde en parle, tout le monde les critique. Mais personne ne sait vraiment qui elles·ils sont. Toutes les personnes qui ont une audience importante sur les réseaux sociaux ne sont pas forcément des influenceur·ses au sens où je l’entends dans ce livre.


Commençons donc par les différencier…


• Les célébrités populaires ne font pas forcément de placement de produits (sportif·ves, acteurs ou actrices, chanteur·ses, activistes, etc.).


• Les influenceur·ses de TV réalité procèdent à beaucoup de placements de produits et bénéficient d’une notoriété due à la participation à une émission télévisée.


• Les créateurs et créatrices de contenus, M. et Mme Tout-le-Monde, se sont fait connaître grâce aux réseaux sociaux en proposant un contenu esthétique, divertissant ou instructif.


Sache qu’à partir de maintenant, lorsque je parle d’influenceur·se, je parle bien de créateur et créatrice de contenus.
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EN MOTS




INFLUENCEUR·SE VS CRÉATEUR OU CRÉATRICE DE CONTENUS


Deux tiers des influenceur·ses préfèrent être appelés « créateurs ou créatrices de contenus ». On utilise le mot influenceur·e comme un terme péjoratif notamment en l’associant aux protagonistes de la TV réalité qui parfois ne soignent pas leurs contenus et se servent de leur notoriété pour faire du placement de produits bas de gamme et sans réelle direction artistique.


Un créateur ou une créatrice de contenus doit avoir plusieurs casquettes : directeur ou directrice artistique, photographe, vidéaste, chef opérateur ou cheffe opératrice, make-up artist, ingénieur·e du son, scénariste, community manager, relations publiques et représentations…


Les influenceur·es ont subi une mauvaise presse avec l’affaire Booba et les « influvoleurs » en 2022. Ce sont les activités de drop shipping de la société de Magali Berdah qui ont été dénoncées. Ainsi, pour la première fois en France, des influenceur·ses vont être poursuivi·es pour « escroquerie en bande organisée ».








Un mot qui fait peur


On le sait, la nouveauté peut être effrayante. Et ce super pouvoir qu’est l’influence détient un tel impact sur la population qu’il est normal d’encadrer la profession par une nouvelle législation : en 2023, une première loi a été votée en France et elle a été adoptée en consensus par l’Assemblée ET le Sénat, ce qui est très rare.


D’après Stéphanie Marty, dans un article paru dans Le Monde5, les influenceur·ses font face à quatre polémiques :


• l’indépendance — le fait d’être en collaboration avec une marque empêche d’être critique ;


• l’authenticité — même en se mettant en scène dans son quotidien, l’association avec une entreprise empêche une fois de plus d’être réellement spontané·e ;


• la crédibilité — quel background, quelles études, quel mérite à gagner autant d’argent ? ;


• les mauvais exemples parfois pour les jeunes générations en leur donnant l’impression qu’on peut gagner de l’argent trop facilement.


Cela dit, en ce qui concerne l’indépendance et l’authenticité, il me semble que les journalistes de télévision et de presse écrite font face aux mêmes problèmes et devraient subir les mêmes critiques.




À NOTER
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Le monde des influenceur·ses est aussi envié que critiqué, fantasmé et plein de préjugés. On les imagine narcissiques, superficiel·les, pourri·es gâté·es et surpayé·es… La réalité est bien différente. La plupart du temps, un·e influenceur·se doit savoir rédiger le texte de son Reel, celui de sa caption, savoir se filmer convenablement et monter sa vidéo tout en cherchant des partenariats… ces tâches chronophages laissent parfois peu de temps à la frivolité.





Le marketing d’influence


Allez, encore une petite définition, après je te laisse tranquille, promis !


Le marketing d’influence, c’est la stratégie marketing qui consiste à s’associer à des influenceur·ses pour promouvoir ou recommander des produits, services ou concepts à leurs abonné·es ou à leur public cible. Il offre une approche plus personnalisée et authentique que la publicité traditionnelle.


On l’a bien compris, les influenceur·ses sont devenu·es un média à part entière et Instagram est LE canal d’influence préféré de la plupart des spécialistes de marketing. Il a d’ailleurs été pensé comme une véritable plateforme de shopping en ligne.


Ce métier est, en théorie, accessible à tous et toutes, mais il n’est pas si évident de bien gagner sa vie pour autant. En France, seulement 4 % des influenceur·ses français·es gagnent correctement leur vie (selon une enquête réalisée par FranceInfo en 20216). De plus, c’est un métier prenant, auquel il faut consacrer tout son temps et toute son énergie. La concurrence y est de plus en plus rude et il faut se tenir informé·e des tendances et des algorithmes qui changent à une vitesse folle.



[image: ]



Quant à l’argent… C’est un milieu dans lequel il y a beaucoup d’argent brassé et cela ne fait qu’augmenter. En effet, d’ici fin 2023, le marché mondial du marketing d’influence devrait peser 32 milliards de dollars 7. Et si l’on se projette à fin 2025, il devrait atteindre 42 milliards de dollars ! Et 78 % des marques ont confirmé augmenter leur budget influence dans les deux prochaines années. Bref, c’est un marché en pleine expansion !
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EN CHIFFRES






	À partir de combien d’abonné·es est-on considéré·e comme influenceur·se ?

	
– Un·e nano-influenceur·se : entre 1 et 10 k abonné·es, qui représentent une communauté très engagée sur un sujet très spécifique.


– Un·e micro-influenceur·se : entre 10 et 100 k abonné·es.


– Un·e macro-influenceur·se : entre 100k et 1 million d’abonné·es.


– Un·e méga-influenceur·se : plus d’un million d’abonné·es sur au moins une plateforme.













	Combien d’influenceur·ses en France ?

	150 000 environ8.











	Dans le monde ?

	Impossible à définir, car il existe trop de plateformes différentes et les données sont peu fiables et tout le temps changeantes. En tout cas, la croissance est permanente.











	Quels revenus ?

	Seuls 2 % des influenceur·ses en France gagnent plus de 50 000 € par an9.








PERSONNALITÉS
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Voici le TOP des influenceur·ses en France en 2023, dont les revenus sont estimés entre 100 000 et 150 000 € par mois10 :
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Même en cultivant l’image du self-made-man ou de la self-made-woman, les méga-influenceur·ses sont de véritables stars, voire des marques à part entière, avec un staff pour les aider à créer leurs contenus, élaborer leur stratégie et les assister au quotidien.


C’est une bonne situation ça, influenceur·se ?


Tu sais, moi, je ne pense pas qu’il y ait de bonne ou de mauvaise situation…




À NOTER
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Pour l’instant, il n’y a pas vraiment de grille tarifaire définie, ce n’est pas réglementé. Donc les tarifs sont très variables d’un·e influenceur·se à l’autre ou encore d’une marque à l’autre.





Qu’est-ce qui fait varier les revenus d’un·e influenceur·se ?
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EN MOTS




Trouver ta niche, c’est trouver ton sujet de prédilection. Il peut s’agir de la photographie, du bien-être, de la cuisine… ou justement de l’écologie ! De cette façon, tu vises un groupe d’internautes ciblé ayant des intérêts communs et tu proposes une expérience personnalisée à ton audience. C’est un bon moyen de fidéliser et fédérer tes abonné·es.


Et la plateforme, c’est le support que tu utilises pour créer ton compte et constituer ta communauté. Le choix de la bonne plateforme selon tes objectifs est un point essentiel de ta stratégie. Tu l’as compris, les utilisateurs et utilisatrices de Facebook ne sont pas les mêmes que celles et ceux de TikTok !  [image: ]
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